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Synidrmosunes hystériques sinuitlant les naaladies
organiques des centres nerveux.
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40 HÉMIPLÉGIE ]ET APHASIE HYSTÉRIQtUES.

Le cas suivant est celui d'une fille âgée de 38 ans dont l'histoire nous
r traçait les attributs d'un tempérament névropathique et, de plus, certains
a -cidents de l'hystérie confirmée, (crises convulsives, parésies, etc.) L'exa-
men actuel permettait de corroborer ces antécédents par l'existence de
quelques-uns des stigmates les plus caractéristiques de la névrose (anesthé
si -, etc)

Cette malade, qui devait i lus particulièrement nous intéresser en fai
sant revivre sous nos yeux un double syndrome simulateur des maladies
organiques des centres nerveux, avait été admise, tout d'abord, à l'hôpital
pour une variété de dermatose à caractère de vésicules confluentes et de,
phlyctènes. Ces lésions élémentaires étaient étendues à toute la surface-
de la pe;îm, et elles avaient envahi également la muqueuse de la bouche et
du pharyn., qui étaient le siège des sensations les plus douloureuses.
Ces douleurs, occasionnées par le contact de la plupart des aliments,off -raien
un sérieux obstacle à l'alimentation chez un sujetaussi susceptible: aussi la
nutrition générale était-elle profondément altérée. L'aspeèt extérieur ne'
manquait pas de frapper l'attention par les indices d'une déchéance géné
rale et d'un état tout-à fait misérable et souffrant. Toute la surface du
corps et des membres était recouverte de pansements pour la protection des
plaques ulcérées et douloureuses de l'éruption penphigoïde•;.sur les lèvres
t-uméfiées se dessinaient des crcites brunâtres, et les :phlyctènes localisées,
sur les pieds et les mains mettaient la malade dans l'impossibilité -de faire


